Notre champ de mission : le monde
Par Peter Amsterdam
Au cours des mois passé, j’ai souvent pensé aux premiers disciples et à certains des changements qui ont eu lieu assez tôt sur le sentier de la foi. Ils ont accompagné Jésus pendant environ trois ans et demi, et ont été les témoins des grandes choses qu’Il a accomplies : ils L’ont entendu prêcher et enseigner, et ils L’ont vu faire des miracles.
Ils ont eu une vie absolument passionnante, une vie très différente de celle d’une personne normale. Ils avaient une relation intime avec Jésus. Il leur a transmis son enseignement en personne. Ils ont pris part à son ministère. Ils étaient très proches de Lui. Ils savaient qu’ils n’avaient que cinq pains et deux poissons, et pourtant ils ont eu de quoi nourrir 5 000 personnes ; et une autre fois, ils ont nourri 4 000 personnes avec seulement sept pains et quelques petits poissons. Vous vous rendez compte à quel point c’était incroyable!
Ils L’ont accompagné dans ses voyages, ils ont reçu son enseignement, leurs oreilles ont entendu des révélations directement de sa bouche, ils L’ont vu guérir des malades, défier les scribes et les Pharisiens, être défié par eux, renverser les tables des changeurs d’argent, ressusciter les morts ! Tout cela devait être passionnant ! Quel style de vie fantastique ! 

Ils s’attendaient à ce que tout cela continue jusqu’à ce que Jésus devienne roi, et ils pensaient qu’à ce moment-là, ils seraient à ses côtés pour partager sa puissance et sa gloire. C’est pour cette raison qu’ils avaient des discussions, et même des disputes, pour savoir lequel d’entre eux serait le plus grand dans le royaume, ou lequel s’assiérait à sa droite. Comme Il allait être roi, ils seraient des personnages influents et prestigieux. Les gens viendraient solliciter leur patronage et des faveurs. Ils allaient être riches, célèbres et importants. Bref, ils allaient devenir puissants.
Finalement ils arrivent à Jérusalem, et voilà qu’une foule de gens étendent leurs manteaux et des branches de palmier sur le chemin, au passage de Jésus qui entre dans la ville, monté sur un âne. « La foule, de la tête à la fin du cortège, crie : Hosanna ! Béni soit celui qui vient de la part du Seigneur ! Béni soit le royaume qui vient, le royaume de David, notre Père ! Hosanna à Dieu au plus haut des cieux ! »
 Quelle émotion ! Imaginez quelles espérances nourrissaient les disciples ! Leur futur était assuré, tout allait être formidable, et l’avenir s’annonçait sous un jour radieux. 
Et puis … vlan! Jésus se fait arrêter!
À peine 24 heures plus tard, Il est mort. Tu parles d’un choc ! Du jour au lendemain, tout bascule! Tous leurs espoirs sont réduits à néant, le mode de vie auquel ils étaient habitués, leurs attentes pour l’avenir, tout cela est détruit. C’est terminé, c’est un véritable renversement de situation! Toute l’atmosphère et la culture dont ils étaient imprégnés, tout ce qu’ils avaient, disparaît d’un seul coup ! Cela a dû être extrêmement difficile à vivre ! Je ne peux même pas imaginer ce qu’ils ont éprouvé. Ils ne comprenaient pas ce qui arrivait, ils étaient terrorisés, et ils se sont cachés.  
Bien sûr, trois jours plus tard, Il était de nouveau avec eux. Imaginez la joie qui a dû être la leur ! Au cours des quarante jours qui suivent, Il leur explique les choses en leur montrant les Écritures, et ils commencent à comprendre les changements auxquels ils sont confrontés et la tâche qui les attend.
Puis, Il monte au ciel et quelques jours plus tard, le Saint-Esprit descend sur eux : et c’est alors que commence une véritable explosion de témoignage. Ils se mettent à prêcher avec beaucoup de puissance. Ils gagnent cinq mille convertis en une seule journée. Trois mille une autre fois. Ils sont tous entassés à Jérusalem, avec un tas de nouveaux disciples qu’ils forment et qu’ils instruisent dans la foi. Ils regroupent les gens. Ils se rassemblent et restent ensemble, ils partagent tout, ils vivent Actes 2:44–45: « Tous les croyants vivaient unis entre eux et partageaient tout ce qu’ils possédaient. » Au bout d’un certain temps, des problèmes surgissent : les gens commencent à rouspéter et à se plaindre. Ils se trouvent obligés de créer une sorte de structure ; ils élisent des diacres qui s’occuperont de résoudre les problèmes personnels et d’intendance, ils établissent des règles, etc... . Jésus leur avait commandé d’aller dans tout le monde et de faire des disciples de toutes les nations. Il leur avait dit qu’une fois que le Saint-Esprit serait descendu sur eux, ils seraient ses témoins à Jérusalem, en Judée, en Samarie et jusqu’au bout du monde.
Ils ont commencé à Jérusalem et, d’après ce que l’on peut lire, ils ont été bien occupés, pendant un bon moment, avec tous leurs nouveaux convertis. Ils ne sont pas allés dans le reste du monde tout de suite. Lorsqu’on lit le Livre des Actes, on a l’impression que tous ces événements se sont produits très rapidement : qu’ils étaient à Jérusalem lorsqu’ils ont été remplis de l’Esprit, et que quelques semaines plus tard, ils étaient à Antioche, et que peu de temps après, l’apôtre Paul annonçait l’Évangile en Turquie et en Grèce. Mais en fait, tout cela s’est passé sur une période de plusieurs années. Il y a tout lieu de croire qu’ils ont appris des choses importantes, en travaillant ensemble pour enseigner et former leurs tout premiers convertis – des leçons qui les ont préparés à bien faire leur travail, une fois qu’ils se sont retrouvés tout seuls.
Et un jour, le moment est arrivé de se disperser, et les disciples se sont mis en route vers d’autres contrées et d’autres peuples. Ils avaient vécu et travaillé ensemble depuis des années, ils avaient une histoire commune, ils étaient amis de longue date, compagnons d’armes, mais le moment était venu de se quitter et de prendre la route vers de nouveaux horizons, pour apporter l’Évangile au monde. 
Les choses avaient changé. L’heure était venue de partir, de prendre la route, parfois tout seul, parfois avec une poignée d’autres disciples, et d’aller là où la foi chrétienne n’existait pas, là où les gens n’avaient encore jamais entendu parler de Jésus. D’une certaine manière, ils ont dû tout recommencer depuis le début. Ils sont partis loin de leurs amis et n’avaient plus le soutien de grandes communautés. Ils ont dû repartir à zéro, rencontrer des nouvelles personnes, leur témoigner, et construire un nouvel ouvrage en partant de rien. Ils ont dû apprendre à survivre dans une toute nouvelle situation. Ils ont dû recommencer à témoigner et à gagner des âmes. Ils devaient se sentir très seuls. Ce devait être un immense défi. Ce devait être très différent de tout ce qu’ils avaient connu. Mais ce sont ces hommes et ces femmes qui ont diffusé l’Évangile dans les contrées où Dieu les avait conduits, et c’est grâce à eux que les enseignements et le message de Jésus se sont propagés dans le monde entier. 
Ils ont témoigné, ils ont enseigné, ils ont gagné des âmes, ils ont fondé des communautés, et c’est ainsi que la foi s’est propagée. Ils ont fait ce qu’ils pouvaient, jour après jour, pour apporter la foi aux autres. Et ils ont réussi. C’était différent de ce qu’ils faisaient avant. C’était sans doute plus difficile, et ça n’a pas dû se faire du jour au lendemain de recommencer à zéro et de s’adapter aux changements; mais ils avaient fermement l’intention de jouer leur rôle et de remplir leur mission, là où Dieu les avait conduits. 
Aujourd’hui encore, Dieu appelle ses fidèles à prêcher l’Évangile et à gagner des disciples. Il veut se servir de vous, pour atteindre et toucher votre partie du monde. Où que vous soyez, quel que soit votre appel, vous pouvez toucher votre partie du monde, les gens que vous côtoyez, ceux avec lesquels Il vous met en contact.
Le Seigneur veut que vous fassiez usage de vos talents en sorte que votre lumière brille d’un bel éclat. Vous possédez des dons, des talents et des aptitudes uniques, qui font que vous êtes uniques. Dieu veut que vous vous en serviez pour Sa gloire, pour le bien des autres, pour changer votre monde et le leur. 
Certains sont doués pour la musique, d’autres pour les affaires, d’autres encore pour prendre soin physiquement des gens; certains sont doués pour communiquer avec les gens, d’autres ont un don pour s’occuper d’enfants ; certains savent se mettre à l’écoute des gens ; d’autres ont un passe-temps favori qui les met en situation de rencontrer des gens. Quel que soit votre talent, votre don, ou votre passion, le Seigneur peut s’en servir pour vous aider à toucher des gens avec son amour et leur transmettre son message.
En plus de se servir de vos talents pour bénir les autres, Il veut aussi que ce soit une bénédiction pour vous. On dit souvent que l’idéal c’est d’avoir un travail où vous exploitez vos talents, et où vous faites ce qui vous passionne. Y a-t-il meilleure façon de contribuer à la mission, tout au long de votre vie, que de combiner vos talents et votre vocation, qui est de faire entrer gens dans le royaume des cieux?
C’est Lui qui vous a donné ces talents, et Il vous a appelés, en tant que disciples chrétiens, à aller vers les autres. Nous sommes appelés à partager la Bonne Nouvelle avec nos semblables. Il se peut que votre champ de mission soit votre ville natale. Il se peut que ce soit un champ de mission étranger et éloigné. Vous êtes appelés « au monde » où Il vous a conduits, auprès des gens que vous côtoyez, que ce soit sur votre lieu de travail, dans le parc où vous emmenez vos enfants, ou vos enfants eux-mêmes, ou encore dans votre ministère à plein temps. Vous êtes appelés à toucher les gens avec lesquels vous êtes régulièrement en contact et qui ont les mêmes centres d’intérêt que vous, ou qui sont membres du même club que vous. 
Peu importe où Dieu vous a conduits dans la vie, le monde dans lequel vous vivez est votre champ de mission, aussi longtemps qu’Il vous fait rester là. Cela ne signifie pas forcément que vous serez engagés à plein temps dans la mission, mais au cours de vos rencontres vous pourrez témoigner de votre foi, prier pour les autres, les influencer en bien, les conduire au salut, et leur enseigner et les former.
J’imagine que lorsque les disciples ont pris la route et qu’ils se sont retrouvés beaucoup plus isolés que par le passé, ils ont dû se sentir bien seuls et se demander comment ils allaient bien pouvoir changer le monde. C’était dur, et c’était sans doute décourageant quelquefois, mais ils ont témoigné, ils ont prêché, ils ont enseigné, ils ont gagné des gens au Seigneur et, petit à petit, ils ont réussi à bâtir une communauté de croyants. Ils ont créé de nouveaux réseaux, ils ont influencé leur entourage ; et c’est parce qu’ils ont fait leur possible jour après jour, année après année, que la foi chrétienne s’est développée et s’est transmise et propagée de génération en génération.
Ils se sentaient peut-être seuls mais ils ne l’étaient pas. Il vous arrive peut-être de vous sentir seuls dans la vie, mais vous ne l’êtes pas. Le Seigneur est avec vous, et si vous Le suivez là où Il vous montre d’aller et que vous faites ce qu’Il attend de vous, alors vous pouvez avoir la certitude que, quelle que soit la situation dans laquelle vous vous trouvez en ce moment, Il est là. Il veut vous utiliser, et Il le fera pour changer votre partie du monde.
Dieu veut que vous changiez votre partie du monde. Vous avez la possibilité de faire une différence, en faisant ce qu’Il attend de vous, en vivant la vie qu’Il vous a appelés à vivre, en laissant votre lumière briller, en influençant votre entourage, en semant les graines de la foi dans le cœur des gens, en les accompagnant sur leur cheminement spirituel, et en faisant des disciples de ceux qui ont entendu l’appel de Dieu. Cela ne se fera pas du jour au lendemain, mais vous apportez votre pierre et vous contribuez à changer le monde autour de vous, en changeant le cœur de ceux que le Seigneur a mis sur votre route. C’est notre vocation. C’est la mission ! 
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